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l'autein s é1ait si rtout propos din diquerune nouvelle rute ela lég slation.'
ne 'dulut pas laccepter, disant qu'il n'avait pas 'l tensd 0d1ir.e ýces choeslà
qde tous;ses làiâirs.étùjeîit'pris pai ses études étc étc.,Hier nousrre'umes du sus-
dit ami un-petit-billet ainsi conçu: Prêtez-moi done ces mystère qùe .o. m'a.
ve offerts dernièrément :oôn-dit u'il- ya "des choses tout-k-fait ilmidrales'
J'aineraisbien: voir ça. . ..

Nous lui avons répondù laconiquëmènt :" Lorsqu'on n'a pas de teins pour lire
des choses utilés il n'en peut pas assez rester pour feuilleter des immoralités.

Notre ami est pourtant un homme d'esprit puisque o'est à sa demande -que
nous publions cette anecdote.-

Si j'étais ud auteur de renom, si j'étais sar detrouve d etuL..encore,
des lëcieurs deld ne m'inquiéterait pas beaucoip, rais, si jltais ' dûrd&tov
des aehèteîiîs j'écrirais Un gros livre, un livre-mônstrè,ru vulumre gig-ivteu
doit la:eänfechiön occuperait pendant'plusieursanées toutes lei presses,.tpusles coüipositeus ;protes, pressiers; correcteursplieirs, brochérs, ' lies
provite';'lësPapeteries auraient peihe -àfdùihiir tout le pradon j'auri be
soin ; toutes les guenilles d'Angleterre, d'Ecosse etd Irlande-é*seraient q ih
sition ; il me faudrait lesplumes de tous les.oies du pays et bien d'autres encore.
-Et pourtant, mon lvre si gros n'aurait'qun titre bien simple Singularités!I

Comme je ne suis pas-assez riFhe pour entreprendre cette publication dont-le
beêsoin'se.f ait pourant sentir toiut auta'ntque'bier d'autrs, jee coniènterai devous doinner un de ces quatre samedilla préface decet dvage plutad!a
thble'dës mätièïés. Pour aujourd'hui je citerai 'sulmnritr un de s plustits .pa
rigyhees ^q contiendrait lè . oisarite.quinzi mer hiay tr, óci'aq eiéhapi re se
composant de cent-et-une singularités.

Qualre-Vingl diskuitième singtlarité du soixante-quinzeme chapitre. 'Enin
après bien des singularités,comme Vouh l'avez vu toutes plus singulières les unes queles autres, le pays eut une crise ministérielle qui, comme vous l'avez vu aussi nousa fourni déjà plusieurs millieis.de singularitésPhrmiilès Lôimeinguliers qui r.joué dans toutes les crises politiques, ministérielles et autres un rôle singulier,nous avons oublié de citer ludes;plùïyërrijablê s 0'est un homme qui re-proche aux autres tous les. péchés u'il a commis.; on le connaît généralement
sousl'e. ríoms de The OldQubcGzte;ist ëi srd-br rUdcritique, ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~e dhpoo, QecGaet;ie'-pen''pr, dbons'ens, dlecrtiqu-e, dpropos, mais malheureãuement il ne'suit'jéin r'aidi"'i 4jamts suivi iepreceptes qu'il prêche tous1les jours.' ll crie conte1les jöbdes'mis' to r
nement-etil a fait une grosse fortune purement au rnoyen desy bs'que les, administralions précédentes lui commandaient II est 'nm[iñijé des'ïstitns
républicames et ne parle que de:celles de ros'oisins'Enfin il;iourrait àlui tout seul fournir:trois ou qûaichapitree à-et ov e
mais pour le moment nous n'en relèverons qù'une:et ce n'est pas la plus rosseLe gouvernement responsable qui a efait'des' ministí·esavèc'dee jdurnalistes a bienph faire aussi des journalistes avec des ministres ;'leTimés'de;Monal devit
une partie'deson -existece,- à ce -qu'il parait d'aprèsdes lairèntatiors që l propriétaire verse.au seinde ses;abonnés-à la boirse paniedlièr de MLf an.
C'était déjà un progrès, car auttefois quarid!les'gouyaiist'ssé'onthä
ter la presse ils l'ont toujours fait àrnêrneles:fàndsipublics et la Gazette de Qué-bec en mit plus long h-dessus-que vous et moi, allez. Eh bien aujourd'hui elle'dit gravemùent-que.les hommes publics ne devraient jamais rien avoir à faire avecla presse....la singularité est singulière, n'est-ce pas. Il oblie :isan doute -qua

f - .


